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ROME ET LA FRANCE.
DeUX grandes douleurs accablent,'en ce mo-ment, le cour des catholiques du monde entier

Le meilleur des pères, l'immortel Pie IX estprisonnier et abreuvé d'outrages ; la France cepays qui a marché si longtemps à la tête de larraie civilisation, et qui par son dévouementau St. Siége, a mérité le glorieux titre de Filleainée de l'Eglise, est profondément humiliée, etréduite, en quelque sorte, à l'impuissance devenir au secours de Rome, opprimée, livrée àune soldatesque impie et sacrilége. Mais, l'es-pérance renait dans les âmes, qnand on se rap-
pelle qu'il a été prédit que la rance sera sau-vée du moment qu'elle redeviendra chrétienne,et qu'elle ne redeviendra chrétienne, que parune Consécration solennelle et offlcielle au SacréCour de Jésus.

Pour croire à cette résurrection de la Francequi sera suivie de près, par le triomphe del'Eglise, on n'a qu'à rappeler les intentions mani-fesf es en 1829, à la Mère. Marie Jésus, de lamaison des Oiseaux : "J Te prépare à la Franceun déluge de grdces, lorsqu'ellè sera consacrée àmon divin Cour, et toute la terre se ressentira desbénédictions que je répandrai sur elle. Lafoi etla religion y refleuriront, par la dévotion à mondivin Cour."
Notre Seigneur exprimait en mème temps,le désir qu'une chapelle fut bâtie, et au'un autelfût élevé en l'honneur de son Sacré- ur.


